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1. L’armoire qui gigote 

L’armoire fait un soubresaut. Jacqueline enfouit 

son museau entre ses pattes. Derrière elle, deux 

paires de petites oreilles s’agitent.

– Ne vous inquiétez pas, les enfants, ce n’est cer-

tainement pas grand-chose, bredouille la souris. 

Je vous parie que c’est le lave-linge qui fait trembler 

le mur. 

Omer et Ulbert, les souriceaux dont Jacqueline 

s’occupe, pouffent de rire. 

– Il fait bien sombre dans cette chambre, frissonne-

t-elle. Omer, veux-tu allumer, mon petit ? 
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Le souriceau sautille jusqu’à l’interrupteur et fait 

un clin d’œil à son frère.

– Qu’est-ce que ça peut être…, gémit Jacqueline. 

Elle ouvre brusquement l’armoire, et trois insectes 

en jaillissent.

– Des perce-oreilles ! hurle Jacqueline. Mettez-

vous à l’abri ! Vite !

Mais les deux garnements ont déjà lé. Leurs rires 

rebondissent dans toute la maison. Figée, Jacque-

line regarde les trois insectes cavaler autour d’elle. 

Ils renversent plusieurs bibelots, font tournicoter 

une lampe et piétinent le beau tapis de Madame 

avec leurs six horribles pattes. Il n’y a pas grand-

chose qui effraie plus Jacqueline que les perce-

oreilles. À part peut-être les mantes religieuses. Et 

puis les mille-pattes. Oh ! et les lézards ! Et aussi les 

tégénaires, ces ÉNORMES araignées. En fait, il y a 

beaucoup de choses qui effraient Jacqueline. Mais 

il faut dire que ce n’est pas évident d’être une petite 

souris dans ce monde immense. 
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Les perce-oreilles mettent un fameux désordre ! 

Après bien des péripéties, Jacqueline parvient à les 

faire sortir de la maison. Une fois le dernier insecte 

parti, elle referme la porte et se laisse tomber dans 

un fauteuil. 

– BOUH ! crient les deux chenapans.

Jacqueline rattrape son cœur au vol. Les rires 

d’Omer et Ulbert reprennent de plus belle, et les 

souriceaux tapageurs viennent se blottir dans le 

tablier de leur nounou. Le museau d’Ulbert en 

émerge, il lui fait ses yeux adorables.

– Tu nous en veux, Kling-Kling ?
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– Tu trouves que c’est une grosse bêtise ? demande 

Omer à son tour. 

Jacqueline soupire. Ce ne sont que des enfants. 

Des enfants un peu remuants. 

– Nous, on aime la soupe de perce-oreilles, on 

aurait bien aimé que tu nous les prépares. 

– Vous vous contenterez d’une purée d’avoine, 

déclare Jacqueline en prenant la direction de la 

cuisine. 

Les souriceaux lui emboîtent le pas. 

– On les a trouvés au jardin, explique Omer, entre 

les pétales d’une rose. 

Jacqueline s’arrête net : la cuisine est sens dessus 

dessous. Les trois insectes ont ravagé les fruits du 

garde-manger, on patauge dans la compote ! 

Soudain, un cri aigu monte du hall d’entrée :

SC_JacquelineKling_INT_ok.indd   8SC_JacquelineKling_INT_ok.indd   8 04/01/2022   12:0204/01/2022   12:02







[image: ]98

– Oups, c’est maman ! lance Ulbert. Jacqueline, 

vite, il faut nous aider à ranger notre chambre ! 

– Que s’est-il passé dans votre chambre ?

– Une toute petite bataille… de polochons. 

Mais c’est à un véritable champ de bataille que 

ressemble la chambre. Jacqueline se met aussitôt 

au travail. Elle range, plie, rastole, époussette. Et 

Madame, qui vient de la rejoindre, hurle :

– J’ai eu tort de vous faire conance, Jacqueline ! 

Un peu plus tard, quand Monsieur regagne le 

domicile, tout est réparé. Les souriceaux sentent la 

savonnette et ils accueillent leur papa en galopant 

dans leurs beaux pyjamas. Jacqueline s’imagine 

qu’elle va se faire renvoyer, mais lorsqu’elle s’ap-

proche du portemanteau pour attraper sa gabar-

dine, Madame lui dit :

– À demain, Jacqueline. Et n’oubliez pas de sortir 

les poubelles. 

Alors Jacqueline s’empare des trois sacs-poubelle 

et s’en va, exténuée, en soupirant. 
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2. Une ombre 

Jacqueline marche dans la cour sombre. 

Lorsqu’elle arrive devant le tas de compost, une 

voix  l’apostrophe :

– Haut les pattes ! Et plus un geste !

Jacqueline lâche les poubelles. 

– Voilà qui est raisonnable, susurre la voix. Pour 

une fois que je tombe sur un casse-croûte qui m’est 

immédiatement sympathique…

– Un casse-croûte ? couine Jacqueline. C’est… 

c’est moi, le casse-croûte ?
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– Qu’est-ce que tu imagines, que je m’intéresse 

à tes détritus ?… À propos, raconte un peu ce qu’il 

y a dans ces poubelles ?

– Des fruits mâchés, du duvet de canard… 

– Ouais, pas de quoi faire dans le gastrono-

mique…

– Qui… êtes… vous ? tremble la souris. 

– Ha ha ha ! Qui suis-je ? Qui suis-je… Excellente 

question, ça…

Jacqueline tourne légèrement la tête vers la voix. 

Il y a là, tout près d’elle, un gros animal caché. 

– Je suis… ton ombre.

– Tonombre ? répète précipitamment Jacqueline 

dont le cerveau est paralysé par la peur.

– Ton ombre, à toi. L’ombre-de-toi, tu piges ? 

Répète après moi : mon… ombre. 

– Monombre… 

– Bon, ça ira. 

– Je… je suis Jacqueline. 

– C’est bien, j’aime savoir qui je mange. 
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Jacqueline tombe à genoux et joint ses pattes 

devant elle.

– Pitié ! Monombre ! Vous ne pouvez pas me man-

ger. Je suis honnête et travailleuse. Mes patrons 

comptent sur moi et je suis beaucoup beaucoup 

trop jeune pour…

Elle s’arrête. Deux yeux d’or la xent. C’est un 

chat, d’un noir si merveilleux que son pelage 

s’évanouit dans l’obscurité.

– Les souris, toujours à pleurnicher… 

Jacqueline plisse les yeux. Pourquoi ce chat 

bavarde-t-il au lieu de l’attraper ? Elle tend un peu 

le cou et voit qu’un bandage entoure le haut de sa 

patte arrière. Soudain, elle comprend : c’est un chat 

blessé ! Reprenant espoir, elle recule. 

– Hep ! Où comptes-tu aller ? s’écrie le chat. Fais 

attention, hein ? Je pourrais me fâcher. Attends un 

peu ! J’ai un truc à te proposer. Une sacrée bonne 

affaire : je te laisse la vie sauve si… 
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chat, d’un noir si merveilleux que son pelage
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— Les souris, toujours a pleurnicher...
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